
RÉPONDRE VENDREDI : Relisez le texte du Ps 8, 2-10 
 
Prière de réponse :  
    Après avoir relu le texte, vous pouvez aujourd’hui écrire votre prière de réponse à 
la Parole de Dieu reçue depuis deux jours. Ce psaume nous invite à formuler notre 
propre prière de louange.  
………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

………………………………………………………………………………… 

 
CONTEMPLER  

    
Que notre louange se prolonge 
Dans la contemplation 
De la beauté et de la bonté divines. 
 

 

 
LECTIO DIVINA GUIDEE : PARCOURS SAINT RAPHAËL 

 
 Au fil du livre des psaumes 

 
Semaine 3b 

 
 La puissance du Nom divin (Ps 8, 2-10) 

 
 
« Parle, Seigneur, ton 
serviteur écoute. »   

 
Déroulement du temps de lectio divina 

 
 
I- INTRODUCTION À LA PRIERE. 
 
    La prière de la lectio divina commence :  
 
- par le signe de la Croix 
 
 - une prière à l’Esprit Saint 
 

Viens Esprit Créateur nous visiter 
Viens éclairer l’âme de tes fils 

Emplis nos cœurs de grâce et de lumière 
Toi qui créas toute chose avec amour. 

 
II- PRIER LA PAROLE DE DIEU. 
 
    Chaque jour, nous développerons particulièrement une 
étape de la lectio divina : lecture, méditation, prière de 
réponse, contemplation. 
 
 
III- CONCLUSION DE LA PRIERE. 
 
   À la fin du temps de lectio divina, nous pouvons rendre 
grâce pour la Parole de Dieu reçue et terminer la prière 
par le signe de la Croix. 
 
 
 

 



LIRE – ÉCOUTER MERCREDI : Lisez le texte du Ps 8, 2-10 
 

Livre des psaumes, 8, 2-10 
 

YHWH, notre Seigneur, qu'il est puissant ton nom par toute la terre !  
Lui qui redit ta majesté plus haute que les cieux  
par la bouche des enfants, des tout petits,  
tu l'établis, lieu fort, à cause de tes adversaires  
pour réduire l'ennemi et le rebelle.  
A voir ton ciel, ouvrage de tes doigts  
la lune et les étoiles, que tu fixas,  
qu'est donc le mortel, que tu t'en souviennes,  
le fils d'Adam, que tu le veuilles visiter ?  
A peine le fis-tu moindre qu'un dieu ;  
tu le couronnes de gloire et de beauté,  
pour qu'il domine sur l'œuvre de tes mains ;  
tout fut mis par toi sous ses pieds, brebis et bœufs, tous ensemble,  
et même les bêtes des champs, l'oiseau du ciel  
et les poissons de la mer, quand il va par les sentiers des mers.  
YHWH, notre Seigneur, qu'il est puissant ton nom par toute la terre ! 
 
                                                                PAROLE DU SEIGNEUR 

 

MÉDITER JEUDI : Relisez le texte du Ps 8, 2-10 
Vous pouvez méditer ce texte à partir des questions suivantes : 
 
1/ Quelle est la tonalité de ce psaume ? 
…………………………………………………………………………................... 
 
2/ Que nous révèle ce psaume de Dieu ? Que nous révèle-t-il de l’homme ? 
 …………………………………………………………………………......... 
 

 

 
Ø Lisez le texte lentement, avec attention, une ou plusieurs fois. Vous pouvez noter les 
phrases ou versets qui retiennent votre attention et qui seront votre nourriture de ce jour. 
 
…………………………………………………………………………….. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………. 
 
 

Ø Commentaire :  
 

Ce psaume est une louange à la fois de Dieu, de l’homme et de l’ensemble de la Création. Il 
commence et se termine par un refrain de louange à Dieu, en insistant sur le Nom de Dieu. Ce Nom est 
celui que Dieu a révélé à l’homme pour lui permettre de Le connaître mais plus encore pour 
communiquer avec Lui. En effet, le Nom de Dieu, révélé en Ex 3 est à la fois porté à la connaissance 
de l’homme tout en restant cependant mystérieux. Cette révélation voilée ne donne pas à l’homme une 
connaissance de Dieu par laquelle il pourrait « mettre la main sur Dieu » en prononçant son nom exact 
mais elle est au service d’une relation établie par une parole commune entre Dieu et l’homme. Le Nom 
de Dieu est ainsi comme le code de ce langage commun entre Dieu et l’homme, un langage qui dit tout 
l’écart entre l’immensité de Dieu et la petitesse de l’homme mais aussi un langage qui rapproche au 
point de faire passer de la communication entre Dieu et l’homme à la communion. Connaître et 
prononcer le Nom divin revient ainsi à établir la juste relation entre l’homme et Dieu, une relation dans 
laquelle l’homme reconnaît en Dieu son Créateur tout puissant, infiniment grand et se reconnaît lui-
même comme créature, infiniment petite et fragile au milieu du vaste cosmos.  

Mais en révélant à l’homme son Nom, Dieu élève l’homme à Lui et Lui donne de partager 
jusqu’à ses prérogatives divines, notamment la domination sur la Création, pourvu que l’homme se 
souvienne toujours que ces prérogatives lui sont données par Dieu et qu’il est par lui-même un « tout-
petit », un « enfant ». L’épître aux Hébreux (He 2, 5-13) a relu ce psaume en l’appliquant au Christ 
établi à la tête de l’univers. Le Christ est dans cette relation de filiation de Dieu par excellence, 
recevant tout de la main du Père, mais acceptant aussi de se faire tout petit jusqu’à s’abaisser dans 
l’humanité avec sa condition mortelle. Le Christ incarne et accomplit ce psaume en nous révélant par 
son enseignement et sa vie d’humilité la véritable nature de cette responsabilité de domination sur la 
Création que Dieu confie à l’homme.  

Dans les versets 8 et 9, remarquons ce qui est placé sous les pieds de l’homme parfait, du 
Christ. Les brebis premièrement. Elles sont conduites soignées, protégées, gardées ensembles par un 
pasteur, image par excellence employé par le Christ. Les bœufs ensuite. Ils sont dominés par l’homme 
qui leur impose un joug non pour les écraser mais au contraire pour répartir l’effort sur les deux 
animaux leur permettant de marcher ensemble pour tracer un sillon droit : « Venez à moi, vous tous qui 
peinez sous le fardeau et moi je vous soulagerai. Prenez sur vous mon joug, devenez mes disciples, car 
je suis doux et humble de cœur(…). Mon joug est facile à porter et mon fardeau léger » (Mt 11, 28-30). 
Mais ce sont également les bêtes des champs, les oiseaux du ciel et les poissons de la mer qui sont 
placés sont les pieds de l’homme. Ces animaux-là, l’homme respecte leur nature propre en leur laissant 
leur liberté et leurs espaces. Enfin, l’homme a pour vocation de dominer sur « tous ensemble », c’est-à-
dire d’opérer l’unité de tout le créé à la louange du Créateur.  

Il ne s’agit donc pas d’une domination d’écrasement mais d’une « orchestration » et d’une 
direction de tous ces timbres et voix pour l’harmonie de cette unique symphonie à la gloire de Dieu. 
YHWH, le Nom divin est la baguette de chef d’orchestre donnée à l’homme pour élever toute la 
création et surtout lui-même en une vaste prière à Dieu, dans ce mouvement en quatre étapes, l’écoute, 
la méditation, l’oraison et enfin la contemplation qui l’unit à Dieu.  
 


